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L,  Occl tanie

Je ne suLs nullement partlsan ite f indépendanee del'Oceitanle gul
ne serrrlralt qurà aggraver-Le sltuatlon aous tor:s ses aspects.. Je déSl-
re slmpleonent-dénonlier Clans 1e texte gg1 sultr que 1,OcCltanle est un
paya sôua-développé et mèntrer du dolgt 1es nesponsabl-es. Je qense par
àti leure qurun vZii.tatte renouveau de 1'Ûccitanle ne peut se falre que
dans le cadre i l june révolution sociallste.

Depuls quelques annéesr 11 y â ur renouveau dans les l-uttes des
rciaorlt3s réglonùea contre' la cêntrallsatlon adminlstratlvel culturel-
le et économlgue.

L'occltanlsmê; utr de ces mouvementgr v€ut rnettre en valeur toutes
les rlcbesaes de'I 'Occltanlel ensemble constitué pqr 1'Auvergnel Ie
Llmouslnl la Guyennel 1a Gascognsr une partle dr: Béarn r le eomptéd.e
rolxl le Languedocl 1ê Dauphlné mérldionall le Comtat Vénajsôln la Pro-
vêDC€' le cornptéde Nicel les Hautes vallées Plémontalses ( Ital. le ).

i, 'Occltanie se carÀctérlse par une culta:re propre dont le facteur
d'unlté essentlel est la langue (tangue d'Oc). Cette langue est encore
par lée dans les campagnes et  par  les pêcheurs;  b ien qu 'e11e a l t  d lspan:
dans Iee vllI-es. En effetl blen que l 'Occitan solt ensel.gné dans les
unlversltés étrangèresl 11 n'est pas enselgné en France dans Le prftnalre
et 11 a fallu attendre 19?O pour qu'l l  le soLt dans le secondaire au
roème tltre que les autreg laneues. f l faut préclser que la France estt
(avec l 'Esp{gne et la Grèce) l-e seul pays d'E\:rope à ref\rser Ie statut
de I l .N.E.S.C.O. à ses lansuesmlnor l ta i res.

11 y a donc un vérltàble génocide culturel à 1'égard de 1'Occitanie,
clvll lsaiion très évoluée depuls 1'antiquité. DéJà à 1'épogue cette ré-
glon, fondée sur une base gf!4[gggr possédait un haut nLveau culturel
et moraL et une économLe fLorlssante. Celà se confirmera quandr vers
le IX ène slècl.e prennent nalseance la Flanee et I 'Occitaniel deux gg-
t19[Ê dlalectiquàent opposées: (L'Occlt^anle possède un drolt écrit l .
p iofésae le par tâge et  I tégal l té . . . ) .  L 'Occi tanie d i f f i :se a lors sa cuI-

tur€ par sa l lttérature et par les.troubadours I mll --

t lDllc I€s contâcte avec les autres natlons ( la nédecine et le drolt
;;; i ' ; ;; igti iËîi l-oè"-r"Àtes et dés Jutfe ) r puls vlendra la,pensée-

Èattt""" aoit fa répressl.on lul sera fàtrler des.crolgades sont orggll-

ËEËlr-iôs rote--a"-f"atée ( St Louis entre autres ) contre-1e eatha-
riôei p"fs e1l.à; devlennent une vérltable guerre colonlale (soutenuê

pl"î;f iqniafifon) àonire-ia natlon occttané. Alnslr à 1a fin de la
guêrre de cent  a"âr- t ieà à par t  La Proveneer-1- 'Ocei tanle est  ent lère-
Ëént abaorbée. A ia fln du )fl/ ène slècl-ee 1a Provence à son tourl
B€ra aEgrée. f1 y aura ettcore guelques insurree',,ions populaires sans
succèa contre le-porvolr central. Notons que l[apoléon; qui aeheva 1à
centinallqatto4 a&lnlstratlvel envoyalt systénatiguement des préfets
et fonctlonnaLres venus dr) noid danê les âépartenénts ifu sudr- corme si.
c' étalent des adrolnistraterrrs colonlaux.

Lreutre face de ce génoclde culturel réslde ,1ans '1.'enselgÎetent:

enselgnenent des langues-que J'al déjà roentlonné1 enselgnement de
l rh ls lp l re qul  façonne f  in te i . l lgenee des é lèves d 'une cer ta ine façon
en leu!  lncdlquani  une cer ta ine h is tot rç  de Flanee qu_i  n 'est  autre que
l th is to l re de 

-Par ls  
et  une successlon de bata lL les:  ?r la  vra ie ! ' rance

c 'est  la  France ôr  nord"  d l t  l ' { lchelet .



L'occitanle est aussl une réglon colonisée économLquenentr sous
développée économlguement. Le grand capltal parlslen et-étrarlgér l_ul
pgmge,ses rlchesses sana lren faire profiter: le gaz de Lacg ést ache-
nlné dlrectement vers Parls et Lyone- la bauxltel Ie sel marinl la
plupart des vinsl le plomb du Gard ( 30 t de la proùrction frànçaise )
quittent Ia réglon à 1'état bnrt. Lrélectrlctté 

-hydraullqr:e 
nreËt oue

^tres peu utJlisée sur place. Le pétrole arrive à Fos et Lavéra pour'
être aussitôt envoyé vers le_nord el, r,AL1emagne.. Donc pas de tlavall
pguE-la Doou1atlon,loqa]-e . .Le tourlsmel accaparé par lès tn:Cts I
n ' .o f f re pas p lus de débouchés pour 1a maln d,oeuvré locale et  les 'bé-
néfices ne profitent pas à la région. De plus ,te vastes étenduea de
terre sont achetées par_des affalrlstes du Nord ou étrangersl ou bl.en,,
sont  annexées par  1 'armée (caujuers;  Larzaei  prateau a, l tu tar i r  e tc .  )

Devant 1es perspectives de chômage I l 'ès Jeunes qulttent'Ia région,
1'exode n:ral est plus prononcé qu'all--leurs, 1à populdtlon vleil l tùet
ceux qui veulent reeter sont condarrrés à de bas salalree.
- f l y a également pénurie dans Le domalne de lréqr:lpement à cause
du manE:e de erédl.ts.

TIn seul bllan: l,Occltanle est une résLon sous-d.éveloppée.
I1 faut donc se battre :
Pour que 1a c lv i l lsat lon occi tane soi t

reprenne v le.- 
Four arrêter Ia colonlsation économJ.que

ner 1 'essor  dont  e l le  a besoln.

reconnue plelnement et

de Ia région et lul d.on-

Pour falre apparaitre un pouvolr régional doté de vrals pouvolrs.

Pour en savol'r plus' 
l.*i33Ë-:t"î3$,":Sirectron: e:e sals-Je ?

brochure: 1'Occitani€r gures aguo? AOPA 7 nre V.Hugo, 94190 Vll leneuve-
St  Georges.

Robert Lafont : La révolutionl Décoloniser la France (ÇalHmard)
Clefs pour  l 'Occi tanle (  Seghers ) .
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1'Occltanle

O corse à cheveux p1ats1 que la France ét^att belle
Au grand solell de messldor.

Divers mouvements autonomlstes se sont manlfestés dans quelques
provinces frangalses depuls un certein nombre d'années. La premlère
provlnce or) un nouvernent de ce genre se soit manlfesté est lrAlsace
et celà déjà avant la dernière guerre, et  ce nrest pas sans ralsons.
Les alsaciens sont anlmés d'un patr lot isme local t rès part lcul ler ,(on dlt une Ethnle en langase savant). nl ellemand nl fiancals. fls'
aimeralent être chez eux-chez euxl oi 1es comprend fort b{en; meis
leurs da:x pulseants volsins ne veulent pas entendre perler de leur
lndépendancel et l-a sltuatlon de l,Alsacel terraln de passage entre
la trbance et l,Allemagne est peu fevorable à cette lndépendance qui
serait menacée journellement. Les autonomlstes alsaclens ont falt des
offres à la Sulsse vLsant à constltuer un nouveau canton gemanisant.
La Sulsse areculédtborreurl  e1Ie n'en veut à aucun pr lx l  le terr l tolre
serait trop ,lJfflelle à défendre. Les nazls ont annexés lrAlsace pen-
dant la dernlère guerre et ont essayé de prendre les mouches avec dr:
vlnalgrel ce qil falt gue les aLsaclens ont regu les français conrne dbs
Ilbératarrs êtr du Joun au l"endemaln les alsaclens se sont nis à parl-er
frangaisl  ee çlu ' l Ie n'avalent jamals fal t  jusqug 1à. Mals ne nous y
trompons pasl les alsaelens ne sont pas près d'être asslml lés. Alsaciens
lle sont et Ie resteront longtemps. Mals aucune solutlon eutonomlste
acceptâble n'a encore pu êtré déèouverte et eelà pour des ralsons géo-
graphlques.

La Bretagne. Hlstorl.quenent cette provlnce a été indépendante pen-
dant dee elècles. C'est la seule partle de I'anclenne gaule romalne a
ntavoln jæals été conqr:lse par 1es barbares germanlÇNesr sl blen que
l.a partlcule sulvie r1'un nom de lleu; 4il est_ la marque de la conquète
barbare n'exlste pae en Bretagne : on dolt dlre Rohan_et non pas de
bhan. On dolt dlre Charette et non pas de Cbarette. Ceux qul empLolent
la partlcUle ne devralent pas le falre. A Rennes et à Nantes on a tou-
Jou-rs parlé françals etl'6thnle est frangalse d'orlglne romalne . La
iangue bretonne ést une langue étrangère-en Bretagné ( c'est le gallois)
hpôrté d'Angleteme au moyen âge par les ouvrlers agrlcoles que 1es
brètons. proprlétâlres ôe vaetes terral.ns lncultes ont falt venlr com-
rne eerfà'- ou- vllalne. Eh pul.e 1es bretons colonlsent la trÏance depuis
tellenent longtemps gu'iLs eont devenus plus. frangals qr:e 1es frangaise
plus chauvlne etr tout caa. Pendânt la dernlère guerrer les alleroands
ônt caressé lreepolr pendant qltelques semalnee d'lmplanter 1'autonomis-
me br€tont lIa y ont 

-rrlte 
reaoncé. fls ont comprls tout de sulte qu'ils

e,y urûleirlenL lee dolgts.
- LrOccltanle. Un rnouv€oent arjtoaonlste occltan a prls nalssance à

Nîneee 11 y a peu de t@ps. Le proJet seralt de réunlf En un seul pays
lndépentlant tout le terrltolre où on a parlé occltan autrefoisl la
langue d'Oc sl voue préférer (Rabelals écrlvalt largue Ghotl ce qul est
un contresens). Cette réglon s'étend de ltAcqultalne aucortptéde Nlcet
en sonns tout le parcours d,Hersrrle eondulsant lee troupeaux de Gérlon.
La Catâlogne llrangalae eet excluêr on y parlalt eatalan et le catalan
n '€8 !  Pas  l - 'oec i tan ,



.  Est-  .ce posslble ? Tou-t  est posslble. Est_ce rqu' or v " pè"Ëè. . È:!:."s tôË"ùi; i-ii-j;;'ép;;à;';"9:33i3tinlri3tr3;t"",
ce n'est pas sophaitablel loln de râl iàJî;;tiri;"'ËËË"ol',ii 'H:,ï ";;'; è;; Ë;i';ëïz;-â;ili"^il;p"iongtemps_pou_r r" ;"Îiï"f i,gilÏf"î" u"
plre.- En g-"-qui concerne ra lai:gue 6n pàrrè-rrr"g"is-aæ-tàùtËà"ieËgrandes vilres deprrrs la RenalséT::._p;i-1;;_;àôas,ree-ri-";ài iàË etepartout parell et on parrart occltanrpar exe_*pteG-n gaseogne, encore audébut de ce slècre1 mâls il y a matntênant ae's-ann-ées E:ron ne re parleplus nul1e part. Eb tout cas- 1a culture-intàiiectt èue est devernre- fran-galse partout et l  sous beaucoup ae.pôrnG-dè-"rr ;Ë peut dlre gue lr l r_jl| :3 
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tà-tËii"-* : ̂ *_l: èÀ-t-pÀs 
-tou -

Ë i è n - aè r Ë r,ii" - a :"iT i i ] Ë u s I " i ËÉ:î1îr;*, ilt"""" r1:ï.,"*;li "; i gî à * "hauts personnsges polltlques à ia tête oe 1;'�Fr;;;r.r_l y en â tant g,eje ne pourrals pas res.ci ter,  je.slgnalé"r i ."àutd#t n" i ,"r-w "oi-a"France. certalnË, parmr ceui {r ' t -së prglénaé"i ,"Ëi t  n6 accusent leerran-çars de les coioniserl c, edt-blen- iè 
-ô;Ë;i"î 

quâ"à-iààîà"îàîeas
envahl ssent le mldl 1 c, est pour .y. ggl:ilef : i;y;-â[e":i-uàarà6uiïii i sou_vent gue pour en gagner et la réétprôgue nrêéi-pàs-vrare.

Q:and aux ettrnlesr 11 n'exlstè adcune etrrniè corrmlne entre un Âasconer un narselrlars de vlellle soucbe et aucune àiitniîJ-ë"t"Ëîi ;;;i;u-sgin et un.niç_ols.  !1 iç ne cl te oue eeux rà cteéi E:è je- i lnqi ;e-àË]: ."eepour en cl ter blen drautres. El led sont trop. fuè-rés géns du'ùror-nbreprochent pas- leur esprl t  d,entreprlse aux^p-ar i i lànsr-ce sont reÀ par{.-siens gui auraient guelques raisonè ee repro'èhèr-réu"'ranqùe aràÀlritd 'entreprise aux gens du mldi .
?r 'on enselgne 1'occi tan à 1récolel  ie nry vols qurun lnconvénlent:lJoccitan est uie langue mortel à quot servirait elLe sinon donner encoreplus de travatl lnutité aux écoileri qut n,oni-qt,e-irop-a--iâr"é. 

'dËtte
langue 1e peut intéresser que 1es phl iologue"- 
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ttfln est 1I utile et-souhaitËble de-multlplier les natlons et lesnationalisrres? ce serait nn:ltiplier les rlsguèJ'aè-guà"reË. 
-o"--à 

iès-suscl té 1'hébreux en rsraèl_, 9n àural t-mleu*- iài i -à;y"parler espéranto ,1 'avenir  n 'est pag à la divls lonl  mais à l runtté-." I ' ;e-E!;ope-ir-nïËîù
l:"1^11 i"n!9 nartera Ia mêrn_e lairguel vol1| rnon idéat et quèiré-que-àoit
ra J-angue, en attendant qu,ll en solt de même pour le monde entiér. pour
le monde ent ier ce nrest pas pour demalnl  pour 1rE\rrope non p1us, mal.sen Fbance actuellement toùt 1è monde parie'français: 

're;ours-sons'nous
qu,après beaucoup d,éfforts on en iô1t di i ;  amivé rà: loùi-ènan_gernent serai t  une régression.

Ur"rf l l l i "au 
corsesl qur i ls noubl ient pas que le plus eé1èbre des françals


